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SEANCE DU 28 NOVEMBRE 1910. 999 
deux noyaux semblables (I). On trouve de telles syzygies de toutes les dimensions 
comprises entre 755!-t et 7514 ; au-dessous de cette taille seulement on rencontre parfois 
des formes jeunes deux individus semblables et des individus separes. 

Les syzygies d'une taille quelconque peuvent s'enkyster ; ce processus 
debute dans l'inLestin moyen, oil le double individu se ramasse en une 
masse ovnide entouree d'une membrane mince, qui est charriee dans le 
rectum et se colle a sa paroi juste au-dessus de Farms par une secretion qui 
s'etale en disque adhesif. On voit alors son contenu se retractor et prendre 
!'aspect d'un ceuf a deux blastomeres, puis ceux-ci se fusionner en une 
masse arrondie et homogene. A la suite de phenomenes cytologiques, fort 
analogues a ceux apercus par Leger et Duboscq dans P. gigantea, et dont 
je poursuis !'etude detaillee, le kyste se trouve linalement rempli de petites 
spheres creuses, de 1014 a peine de diametre (queues que soient les dimen-
sions des kystes qui les ont fournies), les gymnospores des Porospora qui 
sont en realite des groupes de schizozoites bacteroides disposes radiai-
rement. Je puis affirmer que les kystes se detachent spontanement du 
rectum, car on trouve toujours dans celui-ci un grand nombre de Bisques 
adhesifs subsistant seuls ; it est probable qu'ils font dehiscence au meme 
moment, car on ne trouve dans les feces que des gymnospores isolees et non 
dissociees. Le reste de l'evolution, s'opere on non dans un autre hole, 
est encore aussi inconnu que dans la forme du Homard. 

Je tiens a faire remarquer en terminant que l'enkystement toujours 
double et precede de la formation d'une syzygie extremement etroite, qui 
est constant chez P. Legeri s'il est plutot rare chez P. gigantea, n'est pas 
davantage ici l'annonce, comme chez les autres Gregarines, d'une evolution 
gamogonique aboutissant a des sporoznites. 

. ZOOLOGIE. — Les Lartgoustes de la cote occidentale d'Afrique, fear ---
exploitation industrielle. Note de M. A. GRuvEL, presentee 
par M. E.-L.. Bouvier. 

Au cours de mes differents voyages sur la cote occidentale d'Afrique et, 
plus particulierement, dans le dernier (1909- if) o), de la G-uinee francaise 
au Cap de Bonne-Esperance, j'ai pu recueillir et etudier, sur place et au 

(I) l'arfois !'article inferieur a deux noyaux et se montre alors souvent bifurque; 
it y a eu evidemment coalescence de trois individus, mais it ne subsiste jamais de 
cloison entre les deux derniers. 
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suivantes: en vivier a Las Palmas (files Canaries), apportees par des pAcheurs de In 
cel te saharienne (l'exemplaire du Museum venant des Canaries a di1 etre acliete clans 
ces conditions; en toils cas, je n'en ai jamais vu Ocher en cette region); cap Barbas, 
cap Blanc et baie du Levrier, environs de Saint-Louis, environs de Dakar (cap Manuel 
et Bel-Air), environs de Bufisque (Sai-Sai), petite cote du Senegal (bancs de M'Bour 
et de Joal), Sainte-Marie-de-Bathurst, Iles de Los (Guinee francaise), Est Liberien 
(Grand Sesters), Tabou et les piliers du wharf de Grand-Bassani (Cute d'lvoire), 
environs d'Accra (Gold Coast), piliers du wharf de Kotonou (Dahomey), environs de 
Victoria (Cameroun); cap Esterias, Libreville; Loango (Gabon), nord de l'embou-
chure du Congo ( phare de Wanda ), Saint-Pa ul-de-Loa nda, Saint-Philippe-de-Benguela, 
Sao-Nicalao, Mossamedes, Praya Amelia t \ 

Cette espece s'etend done, sans aucun doute possible, sur toute la cole 
ouest africaine, du 23e degre de latitude nord environ au 16e degre de 
latitude sud. 

Elle est aujourd'hui exploitee en grand par nos langoustiers bretons qui 
se' rendent a Port-Etienne (baie du Levrier) en 17 jours avec des dundee 
de 5o a 6o tonneaux et rapportent, en moyenne, de 6000 a 85oo langoustes 
royales vivantes dans les viviers du bord. Le Bernier bateau arrive a Douar-
nenez en a rapporte 85oo, de Port-Etienne, avec une mortalite insigni-
fiante. La moyenne de la peche est de loo langoustes par jour et par bateau. 

A partir du sud de l'Angola, cette espece est remplacee par une forme 
toute difTerente : le Jasus Galandei M. Edw., dont l'exemplaire le plus 
septentrional de la elite a ete recueilli aux environs d'Angra Pequena 
(Ltideritsbucht) dans le Damaraland allemand. 

Elle devient extremement commune aux environs du Cap de Bonne-
I sperance on sa valeur, au choix, est de ofr, 25 environ, et on tine seule 
urine de conserves peut en traitor environ 3000 par jour. 

C'est, je crois, a ces quatre formes que se borne toute la fauns deS Pall-
nuriche de la cote ouest-africaine. 

Les autres especes signalees me paraissent extrernement douteuses. -fie 
pourrai, je pense, demontrer, un peu plus Lard, qu'il y a eu erreur ou stir 
les determinations ou sur les localites. 

ENTOMOLOGIE. — Sur tine anomatie irmarquable de Zonabris variabilis 
v. Sturmi (Coleoperes Vdsicams). Note de M. J. CIIATA NA Y, presentee 
par M. E.-L. Bouvier. 

Le 22 juin 1910, j'ai capture aux environs du Kroubs (prov. de Cons-
tantine, Algerie), sur des fleursde Scolymus grandfflorus, un certain nombre 


